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Dans le cadre de la mise en place d’un répertoire de fournisseurs et
prestataires agréés pour l’exécution des commandes et marchés du Tri-
bunal d’Instance de Madaoua au titre de la gestion 2024, le Président Tri-
bunal d’Instance de Madaoua lance un avis à manifestation d’intérêt.
Les fournisseurs, prestataires de services et entrepreneurs, désireux de
figurer dans le répertoire du Tribunal doivent faire parvenir un dossier de
candidature devant comporter les informations et les pièces suivantes :
1. Une demande d’agrément (demande d’inscription) contenant les coor-
données de la structure (adresse physique, téléphones, adresse mail fonc-
tionnelle) et indiquant clairement :
a) le domaine de compétence principal ;
b) les autres domaines d’intervention.
2. Une copie légalisée de l’inscription au registre du commerce ;
3. Une copie légalisée du NIF (Numéro d’Identification Fiscale) ;
4. Et une copie d’agrément pour les activités qui y sont soumises (travaux,
études et contrôle, Audit…).
Les fournisseurs, prestataires de services et entrepreneurs intéressés sont
invités à déposer leurs dossiers, sous pli fermé avec la mention « Avis à
Manifestation d’Intérêt pour la mise en place d’un répertoire des four-
nisseurs », au Tribunal d’Instance de Madaoua, au plus tard le 11 /11/2024
à 10 heures.  
NB 1 : Pour informations, les domaines de compétence retenus sont les
suivants :
I. PRESTATION DES SERVICES 
• Entretien et maintenance des appareils de froid, électricité bâtiment et

de groupe électrogène ;
•Entretien et maintenance de matériels informatiques et de reprographie 
• Travaux d’imprimerie et de reprographie ;
• Restauration ; Locations de salles de réunion, etc.
• Service de nettoyage.
II. FOURNITURE DES BIENS
• Fournitures, matériels et mobilier de bureau ;
• Fournitures scolaires ;
• Matériels et consommables informatiques ;
• Matériels de froid ;
• Matériels et outillages techniques ;
• Produits alimentaires et d’entretien
• Matières d’œuvres.
III. TRAVAUX
• Travaux de construction et de réhabilitation des infrastructures ;
IV. PRESTATIONS INTELLECTUELLES
• Etudes et contrôle des travaux ;
• Formation ;
• Audit comptable et financier.
NB 2 : Seuls les candidats retenus seront ultérieurement contactés, en cas
de besoin. Les commandes feront l’objet de mise en concurrence entre
les prestataires enregistrés dans les mêmes domaines de compétence.

Le Président du Tribunal d’Instance

IDI DAOUDA ALI             

Avis à Manifestation d’Intérêt N°001/2024/TI/MAD

REPUBLIQUE DU NIGER
REGION DE TAHOUA
DEPARTEMENT DE MADAOUA
TRIBUNAL D’INSTANCE DE MADAOUA
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ne migration est tout dé-
placement de personnes ou
de populations quittant leur

lieu de résidence initial. Elle peut
être volontaire ou involontaire, et se
dérouler d'une région à une autre,
d'un pays à un autre, ou même d'un
continent à un autre. Ces popula-
tions s'installent provisoirement ou
définitivement dans une nouvelle
localité, souvent plus éloignée.
L'une des caractéristiques des mi-
grations est leur durabilité; elles
peuvent être de longue durée voire
définitives. Quant à l'appellation, il
n'y a pas une unanimité. Il y a de ce
fait, un flottement terminologique
en fonction du lieu d'accueil et des
motifs du déplacement : réfugiés,
chercheurs d'asile, immigré, clan-
destin, sans papiers, étrangers, dé-
placés, exodants, migrants, ...[...]

Les causes des migrations,
qu'elles soient rurales, intraconti-
nentales ou extracontinentales, sont
multiples : conflits, raisons
économiques et changement clima-
tique. Les catastrophes naturelles et
leurs conséquences sont à l'origine
de nombreux phénomènes migra-
toires à travers le temps et l'espace.
Selon l'anthropologue Evelyne
Heyer, "le phénomène migratoire a
toujours été intrinsèquement lié aux
origines de l'humanité". Les hu-
mains ont toujours été mobiles, ex-
plorant de nouveaux espaces. Les
grandes migrations intercontinen-
tales ont commencé avec l'appari-
tion de l'Homo sapiens, ou Homo
mobilis, grâce à son inventivité dans
les déplacements. Au fil des généra-
tions, de grandes révolutions migra-
toires ont eu lieu, principalement
dues à des contraintes clima-
tiques.[...]

La population actuelle du Niger

est le fruit d'un brassage démo-
graphique continu de diverses pop-
ulations provenant de la vaste zone
saharienne. Ces migrations ont été
guidées principalement par la crise
écologique résultant de l'assèche-
ment du Sahara, jadis un paradis
pour l'agriculture, l'élevage, la
chasse et la cueillette.
Le Sahel a connu des mouvements
migratoires essentiellement dus à
des phénomènes environnementaux
majeurs, liés à sa position géo-
graphique. Ce qui a valu à cet es-
pace la réputation de "milieu
fragile". Les sécheresses, inonda-
tions, et attaques de sauterelles ont
conduit à des "crises de subsis-
tance", comme les appelle le pro-
fesseur Boureima Alpha Gado. Ces
crises ont précipité des afflux mas-
sifs de populations vers des régions
climatiquement plus stables. La
montée des sécheresses, inonda-
tions et invasions acridiennes, con-
séquences du réchauffement
climatique, dégrade les sols et
ressources naturelles, provoquant
famines, conflits et violences, et ac-
célérant des départs souvent défini-
tifs. Les tempêtes et températures
extrêmes impactent brutalement l'a-

griculture, l'élevage, et le cadre de
vie. L'organisation mondiale des
migrations reconnaît le lien entre
migrations et changement clima-
tique. Ainsi, les changements clima-
tiques en lien avec la mobilité
humaine est l'une des préoccupa-
tions prioritaires des acteurs, dé-
cideurs, chercheurs, organismes...
Les pénuries de subsistance, de pâ-
turage accroît le nomadisme entraî-
nant ainsi des répercussions sur
l'environnement et la biodiversité.
"La crise alimentaire célèbre de
1953, causée par des phénomènes
climatiques sévères et mal gérée par
le colon, a poussé beaucoup de nos
valeureuses populations (agricul-
teurs, éleveurs, artisans...) au-delà
des frontières nigériennes", ex-
plique un octogénaire, témoin vi-
vant de plusieurs crises
climatiques.[...]
Cette prolifération de calamités na-
turelles crée des conditions de vie
extrêmement dures, difficiles à sur-
monter, engendrant diverses mal-
adies et une hausse de la mortalité.
Cela explique l'expansion démo-
graphique des villages vers les
villes. Ces migrations facilitées par
l'évolution des moyens de transport,
touchent aussi les pays de la sous-
région, comme la Côte d'Ivoire, le
Ghana, le Nigeria, le Bénin, et le
Togo..., qui abritent de fortes com-
munautés d'origine nigérienne. Cela
contribue à appauvrir le pays de dé-
part  en terme de main d'oeuvre,...
Les crises climatiques ont intégré
les migrations dans la culture des
Nigériens ruraux, où ceux qui ne
partent pas en exode sont souvent
mal vus.
Scientifiquement, ces migrations s'-
expliquent par des calamités na-
turelles survenant à des moments

inappropriés, décimant tout et
créant un désarroi moral. La famine
est vécue par ses victimes comme
une désintégration morale, sociale,
et une menace existentielle. Les
concepts utilisés par les experts
pour analyser et décrire les
phénomènes ainsi que les percep-
tions et stratégies endogènes sem-
blent être consensuels.[...]

Pour mieux gérer les migrations
climatiques, il est essentiel de com-
prendre pourquoi l'exode est sou-
vent la seule alternative. Il faut en
ce sens, explorer des pistes de
résilience, prendre en compte les
représentations sociales des catas-
trophes pour une prise en charge
psychologique, et évaluer les con-
séquences matérielles et im-
matérielles des phénomènes
climatiques. Une approche doit
donc être construite pour évaluer les
croyances, les connaissances, atti-
tudes, et pratiques populaires pour
faire face aux péripéties engendrées.
Les raisons des variations clima-
tiques, du réchauffement de l'atmo-
sphère, des risques agroclimatiques
et hydroclimatiques , des raisons
scientifiques de la montée des tem-
pératures, de l'irrégularité des pré-
cipitations sont des dimensions à
considérer. Car, cela permet de co-
ordonner des stratégies globales et
synthétiques que les agropasteurs
utilisent pour identifier et hiérar-
chiser les risques agroclimatiques et
les stratégies d'adaptation. La
prévention par des politiques migra-
toires nationales permet aussi  de
mieux gérer les crises post-catastro-
phes naturelles, et il est crucial de
scruter les mythes socio-techniques
pour les optimiser.[...] 

Idrissa Abdoul Baki 

Migrations climatiques au Niger: 
Comprendre le phénomène pour mieux le limiter
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ar es Salaam, Tanzanie -
29-30 Octobre 2024

Sous le haut patronage de la Prési-
dente de la République Unie de
Tanzanie, S.E. Dr. Samia Suluhu
Hassan, et en partenariat avec le
gouvernement Tanzanien, la Fon-
dation Merck a tenu la 11ème  édi-
tion de sa conférence annuelle, «
Merck Africa Asia Luminary ». Cet
événement a marqué une nouvelle
étape dans le renforcement des
soins de santé et de l'autonomisa-
tion sociale dans les pays d'Afrique
et d'Asie, réunissant des Premières
Dames des pays africains et asia-
tiques, des ministres de la santé,
des experts médicaux et  des jour-
nalistes, plus de 6 000 participants
issus de 70 pays.

Une Ouverture Célébrant les
Partenariats Internationaux

La cérémonie inaugurale, présidée
par Dr. Samia Suluhu Hassan aux
côtés du Prof. Dr. Frank Stangen-
berg-Haverkamp, Président du
Conseil de la Fondation Merck, et
de la Sénatrice Dr. Rasha Kelej, la
Présidente de la fondation, a mis en
lumière le rôle crucial de la
coopération internationale pour at-
teindre des objectifs de santé
publique.
Dans son discours, la Présidente de
la République unie de Tanzanie  a
salué l’engagement de la fondation
à travers ses programmes, soulig-
nant l’impact positif de cette initia-
tive pour transformer le bien-être
des communautés africaines et asi-
atiques. « C'est un honneur pour la
Tanzanie d'accueillir cette con-
férence, qui marque un tournant
vers une amélioration durable des
soins de santé pour nos citoyens »,
a-t-elle déclaré.

Les Premières  Dames : Ambas-
sadrices  de Merck plus qu’une
mère  et Voix du Changement

Les Premières Dames présentes, en

tant qu’invitées d’honneur et porte-
paroles de la conférence, ont
partagé leur vision et leurs expéri-
ences en matière de lutte contre les
inégalités de santé et d’éducation.
Ambassadrices du programme «
Merck Plus Qu’une Mère », elles
ont témoigné de leur engagement
contre la stigmatisation de l’infer-
tilité, pour l’autonomisation des
femmes et l’éducation des filles.
Dr. Rasha Kelej, lors de son inter-
vention, a souligné l’importance de
ces leaders féminins dans la réali-

sation des projets sociaux et de
santé : « Ensemble, nous créons un
impact durable, sensibilisant les
communautés et engageant un dia-
logue sur des questions cruciales de
santé et de société. »

Des Programmes Innovants pour

répondre aux besoins de Santé

La Fondation Merck se distingue
par son approche proactive face
aux besoins sanitaires non
desservis dans les régions vul-
nérables. À ce jour, elle a octroyé
plus de 2 080 bourses de formation
dans 42 spécialités médicales allant
de l'oncologie aux soins pédia-
triques et intensifs. Selon Dr. Rasha
Kelej, ces efforts visent à pallier le
manque de spécialistes en Afrique
et en Asie, en offrant aux jeunes

médecins des opportunités uniques
de se former et de revenir servir
leurs communautés avec des com-
pétences essentielles.

Formation et Autonomisation
par l’Éducation et la Sensibilisa-
tion

Au-delà des soins médicaux, la
Fondation Merck investit dans des
initiatives éducatives pour sensi-
biliser et autonomiser. 
Des sessions de formation pour
plus de 3 500 journalistes africains
ont été organisées afin de renforcer
leur rôle dans le changement social,
en couvrant des problématiques
comme la lutte contre les mariages
précoces, la violence basée sur le
genre, ou encore l’autonomisation
des jeunes filles.

La fondation utilise également des
supports culturels pour toucher un
public plus large : chansons, livres
pour enfants et films d’animation
sont créés dans plusieurs langues
pour sensibiliser sur des thèmes es-
sentiels, notamment la prévention
des maladies.

Un Engagement Durable pour
l’Avenir
La 11ème édition de ce sommet a
aussi célébré le 7ème  anniversaire
de la Fondation Merck et douze an-
nées de programmes de développe-
ment qui transforment les vies en
Afrique et en Asie. Alors que le
monde est confronté à des défis de
santé publique sans précédent, la
Fondation Merck montre la voie en
plaçant la coopération interna-
tionale, la formation spécialisée et
l’éducation au cœur de sa mission
humanitaire.

En somme, il faut noter que la
11ème édition de Merck Founda-
tion Africa Asia Luminary 2024 a
non seulement consolidé les al-
liances stratégiques, mais a aussi
rappelé l’urgence d’agir pour des
soins de santé accessibles et équita-
bles. Avec ses projets et ses parte-
nariats, la Fondation Merck
continue de bâtir des ponts entre
continents pour un avenir où
chaque vie humaine peut être vécue
dans la dignité et  en parfaite santé.

Issa Moussa 
Envoyé Spécial à Dar-es-Salaam

(Tanzanie)

11ème Édition du Merck Foundation Africa Asia Luminary : 
Transformer les Soins de Santé à l’Échelle Mondiale

u 11ème congés statutaire
du Syndicat des Pharma-
ciens, Médecins et

Chirurgiens Dentistes ténu à Till-
aberi et placé sous le thème " Con-
tribution des pharmaciens,
médecins et chirurgiens dentistes à
l' affirmation de la souveraineté na-
tionale" les congréssistes ont
adopté le bilan moral et financier
du bureau sortant.
Une nouvelle plateforme reven-
dicative a été élaborée et un nou-
veau bureau mis en place composé
d'une quinzaine de membres pour
un mandat de 3 ans. Ce nouveau bureau composé

d'hommes et de femmes engagé est
dirigé par Dr AYOUBA ILLA
comme secrétaire général.
Le nouveau secrétaire général Dr
AYOUBA ILLA a exprimé toute sa
satisfaction et sa reconnaissance
envers les militantes et militants
pour la confiance placée en sa per-
sonne pour diriger le SYN-
PHAMED.
Il a aussi présenté les priorités de
son mandat visant à améliorer, ren-
forcer la défense des intérêts des
professionnels de la santé affiliés
au syndicat.

Mounkaila Amadou

Dr AYOUBA ILLA élu nouveau SG du SYNPHAMED
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ous l'initiative de l'ONG Ha-
lassay, un atelier de formation
a été organisé pour renforcer

les connaissances des contribuables
de la commune urbaine de Dosso
sur l'importance du paiement des
taxes et des impôts. Cette formation
a pour but de sensibiliser la com-
munauté sur les ressources prévues
par les textes et d'assurer un fi-
nancement durable des services
publics  au niveau local. 
La présence des personnalités telles
que l'administrateur délégué de la
commune urbaine de Dosso,
Ibrahim Moussa Kouré, le secre-
taire général de la Mairie de Dosso,
ainsi que des membres de l'ONG
Halassay et d'autres invités, a re-
haussé cette activité ayant mobilisé
plusieurs acteurs de la société civile
.
La Présidente de l'ONG Halassey,
Hajia Mamata Hamani  a rappelé
l’importance de cet atelier en
soulignant qu'il représente une op-
portunité unique pour les partici-
pants d’acquérir de connaissances
et de compétences supplementaires
sur la gestion fiscale et la mobilisa-
tion des ressources locales. 
« Le paiement des taxes n'est pas
seulement une obligation légale,
mais aussi un acte de responsabil-
ité civique qui permet de soutenir
des initiatives au bénéfice de la
communauté,» a t-elle noté avant
de poursuivre: 
« Cet atelier d'échange offre une
plateforme pour sensibiliser les
citoyens à l'importance de leur
contribution financière aux pro-
jets locaux, tout en renforçant la
coopération et la transparence
entre les différents acteurs im-
pliqués. Ainsi, l'engagement de
chacun d’entre nous est essentiel

pour bâtir un avenir meilleur
pour tous.»
Pour conclure, ele a exhorté les par-
ticipants à partager leurs expéri-
ences afin d'enrichir les débats et
d'inspirer de nouvelles pratiques
dans la gestion des finances com-
munales.
En ouvrant officiellement les
travaux, l’Administrateur Délégué
de  la Commune Urbaine  de Dosso,
Monsieur Ibrahim Moussa Kouré  ,
a souligné l’importance de cet atel-
ier qui regroupe  plusieurs respons-
ables de la société civile et des
chefs coutumiers . L’administrateur
délégué de la commune urbaine de
Dosso a exprimé sa gratitude en-
vers l'ONG Halassay et ses parte-
naires pour leur contribution
précieuse au développement de la
commune. Il a ensuite indiqué que
cette formation vient à point
nommé, quelques jours seulement
après une tournée de sensibilisation
dans les différents villages et
quartiers de la commune.

A la fin de l'atelier, des prières ont
été formulées pour la prospérité et
la paix au Niger. Les participants
ont exprimé leurs vœux de succès
aux Forces de Défenses et de Sécu-
rité ainsi qu’au Conseil National
pour la Sauvegarde de la Patrie
(CNSP), en souhaitant un avenir
meilleur pour la nation nigérienne.
Enfin, notons que cet atelier mar-

que une étape importante
dans la mobilisation des ressources
locales, contribuant ainsi à ren-
forcer l’autonomie financière de la
commune de Dosso et à promou-
voir un développement durable et
équitable pour l'ensemble des con-
tribuables.

Mahamadou Salaou 

Formation sur la Mobilisation des Ressources à Dosso:
Un Atelier au Service du Développement Communal initié par l’ONG HALASSAY et ses partenaires 

a deuxième journée de la
conférence internationale
dénommée Sessions lumi-

naires Afrique-Asie de la Fondation
Merck a été consacrée à la tenue de
cinq sessions parallèles médicales
et scientifiques clés, couvrant des
sujets tels que l'Oncologie, le Dia-
bète et l’Hypertension, la Fertilité
et les Soins Reproductifs, ainsi que
le renforcement des capacités médi-
cales dans d'autres spécialités telles
que les Soins Respiratoires, Soins
Aigus, Soins Pédiatriques et
Néonatales d’Urgence.
En outre, une session de sensibili-
sation de la communauté, Forma-
tion des Médias sur la Santé de la
Fondation Merck, a vu la participa-
tion des journalistes venant des
pays africains.
Cette session a mis en évidence le

rôle crucial que se doivent de jouer
les médias pour influencer les com-
munautés tout en favorisant des
changements culturels.
Notons que cette session de forma-

tion des journalistes sur la santé ap-
pelée Health media training a été
suivi d’un panel animé par des jour-
nalistes et communicateurs venus
du Sénégal, de la cote d’ivoire, de
la république démocratique du
Congo, Centrafrique, Mozambique,
le Ghana, le Nigeria.
Il ressort de ce panel des té-
moignages sur la contribution des
journalistes et communicateurs
issus des pays d’Afrique et d’Asie
quant à la sensibilisation des popu-

lations sur  des questions sociales et
sanitaires telles que la lutte contre
la stigmatisation de l'infertilité, le
soutien à l'éducation des filles, l'ar-
rêt de la violence liée au genre, ou
encore le mariage des enfants , les
mutilations génitales féminines,
l'autonomisation des femmes, la
prévention du diabète et de l'hyper-
tension artérielle.  
De plus, les panelistes se sont joints
à l’assistance pour remercier
sincèrement la fondation Merck qui

continue de former les journalistes
et communicateurs sur comment
toucher un grand public avec des
messages de sensibilisation sur la
santé.
Faut-il le rappeler, la Fondation
Merck, sous l’égide de sa Prési-
dente Docteur Rasha Kelej, pour-
suit son objectif de renforcer les
capacités des médecins, des jour-
nalistes et des personnes influentes
comme les premières dames des
pays d’Afrique qui sont les ambas-
sadrices de Merck more than a
mother, pour prévenir d’une part les
maladies du diabète, le cancer, hy-
pertension, l’infertilité et d’autre
part garantir l’accés aux soins con-
séquents aux patients qui souffrent
de ces maladies.  
Ces sessions de formation sont or-
ganisées en ligne ou en présentiel
sous la conduite des grands experts
internationaux de la question. 

Issa Moussa
Dar-es Salam ( Tanzanie) 

La formation des journalistes en santé Health Media Training de la Fondation Merck
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e vendredi 01 Novembre
2024, une étape importante
pour l’organisation de la 45e

édition du championnat national de
lutte traditionnelle a été franchie
avec l’installation officielle du
Comité Régional d’organisation.
Cet événement a rassemblé
plusieurs acteurs de la région, avec
à leur tête le Gouverneur de la ré-
gion de Dosso, le Général de
Brigade Iro Oumarou, qui a égale-
ment été désigné président du
comité.
Dans son discours, le Gouverneur
Iro Oumarou a appelé les habitants
de Dosso à s’unir pour garantir le
succès de ce grand rendez-vous
sportif, qui occupe une place spé-
ciale dans le cœur des Nigériens. Le
Gouverneur a souligné l'importance
de la mobilisation de tous pour faire
de cette édition un véritable succès.
"Nous devons travailler ensemble
pour que la fierté de notre région
soit célébrée, et que le sabre tant
convoité reste à Dosso," a-t-il af-
firmé avec conviction, exprimant
ainsi la volonté de la région de se
hisser au sommet de la compétition.
Cet appel à l’union et à la solidarité
pour la réussite de la compétition a
été chaleureusement accueilli par
les autorités et les habitants
présents, qui voient en cette édition
l’opportunité de promouvoir non
seulement le sport traditionnel mais
aussi la culture et la cohésion so-
ciale de la région.
Outre les préparatifs pour ce cham-
pionnat, le Gouverneur a annoncé la
nomination de M. Amadou Sounna
Seydou Djermakoye en tant que

nouveau Sultan de Dosso.
Le Gouverneur Iro Oumarou a ex-
primé son ambition de rassembler
toutes les forces vives pour que la
45ème édition du championnat de
lutte traditionnelle soit un succès re-
tentissant pour la région.

Tayabou Abdoussalam

45ème Édition de Lutte Traditionnelle : 

Dosso a mis  en place son  Comité Régional d’organisation 
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M. Amadou Sounna Seydou Djermakoye Nouveau Sultan de Dosso

Publication du Plan Prévisionnel de Passation de Marchés Publics de la Commune rurale de Sakadamna 
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près le Tashahoud, le Ta’awudh et la
Sourate Al-Fatiha, Sa Sainteté le Calife
a déclaré :

Demain la Jama’at du Royaume-Uni organis-
era une cérémonie dans le cadre du centenaire
de la mosquée Fadl, événement pour lequel des
invités non ahmadis et des voisins ont été con-
viés. La mosquée Fadl revêt une importance
historique car elle est la première que la Ja-
ma’at Ahmadiyya a bâti dans le bastion du
Christianisme. Ensuite d’ici les véritables pré-
ceptes de l’Islam ont été diffusés à une grande
échelle parmi la population [occidentale]. Au-
jourd’hui, nos opposants affirment que la Ja-
ma’at Ahmadiyya est une plante cultivée par
les Britanniques. Or il est surprenant que cet
arbre planté met en exergue les faiblesses re-
ligieuses des Occidentaux dans leur pays et
leur prêche la beauté de l’Islam. Ces dé-
tracteurs [de l’Ahmadiyya] n’ont pas eu, quant
à eux, l’opportunité de mener pareille cam-
pagne de prédication. Certes avant la construc-
tion de la mosquée Fadl il existait [déjà] une
mosquée dans la ville de Woking [en An-
gleterre], construite par G. W. Leitner, un ori-
entaliste célèbre. Il avait pris sa retraite du
poste de directeur de l’Oriental College de La-
hore [au Pakistan] et il est retourné en An-
gleterre. En 1889, il a fait construire une
mosquée dans la région à Woking. Par une
étrange coïncidence, c’est la même année que
la Jama’at Ahmadiyya a été fondée et c’est la
même année que le Messie Promis (a.s.), le
fondateur de cette communauté, l’a formée.
Ce célèbre professeur a également fondé un in-
stitut pour les études orientales afin que les
musulmans puissent acquérir des connais-
sances religieuses et afin qu’ils puissent aussi
rendre culte à Dieu. La Begum Shah Jahah, ré-
gente de la [principauté] de Bhopal, a con-
tribué une somme importante pour la
construction de cette mosquée et porte donc
son nom. En tout cas, ce professeur est décédé
en 1899 et cette mosquée a été scellée, car il
n’y avait personne pour l’entretenir. Ensuite,
Khawja Kamal Ud Din Saheb est venu au Roy-
aume-Uni à l’époque du Premier Calife : il a
tenté de rouvrir la mosquée et a réussi. Khawja
Kamal Ud Din a écrit au premier Calife qu’un
comité de gestion a été fondé pour cette
mosquée et qu’il en a été nommé le directeur
et on a recommencé de nouveau à prier dans
cette mosquée. Chaudhry Zafrullah Khan
Saheb avait également accompagné Khawja
Kamal Ud Din lors de l’ouverture de cette
mosquée : ils y ont accompli des prières
Nawafil et y ont abondamment supplié Dieu.
Après quelque temps, le Mouslih Maw’oud
(r.a.) a lancé un appel pour des missionnaires.
Les fonds n’ont pas pu être collectés, mais
après des efforts Chaudhry Mohammad Fateh
Sial a été envoyé ici. Il a travaillé quelque
temps avec Khawja Kamal Ud Din Saheb.
Khawja Saheb n’a pas prêté allégeance au
deuxième Calife après le décès du premier Cal-
ife. Sur ce Chaudhry Mohammad Fateh Sial l’a
quitté pour se rendre ailleurs. En tout cas, c’é-
tait là l’histoire de la mosquée de Woking.
Mais la mosquée Fadl est celle bâtie à dessein
par une communauté musulmane ou la Jama’at
Ahmadiyya. Certes aujourd’hui il existe de
nombreuses mosquées en Angleterre, à Lon-
dres et dans les pays occidentaux. Mais le priv-
ilège de la première mosquée à Londres revient
à la mosquée Fadl. Cependant, les mosquées
qui se trouvent ici ne diffusent pas ce bel en-
seignement de l’Islam dans le monde ou dans
les pays occidentaux, qui est le message
d’amour, d’affection, de paix et, de réconcili-
ation pour tous, comme le font les mosquées
de la Jama’at Ahmadiyya. Les autres mosquées
du monde occidental ont été construites ou fi-
nancées grâce à l’aide de certains gouverne-
ments ou même de certains États islamiques.
Cependant, par la grâce d’Allah, le mérite de
la Jama’at Ahmadiyya est tout autre… Les
mosquées construites avec des fonds gou-
vernementaux ou par l’entremise de ces organ-
isations musulmanes sont toujours financées
par ces États, même ici en Angleterre. Mais la
Jama’at Ahmadiyya, quant à elle, ne reçoit
aucun financement. Un autre mérite de la Ja-
ma’at Ahmadiyya est que ses mosquées sont
construites grâce aux dons et aux sacrifices des
membres. Grâce à Allah le Très-Haut, grâce
aux sacrifices de la Jama’at, des dizaines de
mosquées ont été construites au Royaume-Uni
et d’innombrables mosquées ont été constru-
ites dans les pays occidentaux. En tout état de
cause, je voudrais parler aujourd’hui au sujet
de la mosquée Fadl : l’importance de ce sujet
ou la signification de l’événement que nous or-

ganisons pour marquer son centenaire sera
uniquement comprise si nous sommes à la hau-
teur des objectifs de la mosquée, qui sont : le
devoir d’y venir prier, le devoir d’améliorer sa
condition personnelle, le devoir de renforcer
sa relation avec Dieu et le devoir d’attacher ses
enfants à la mosquée. Nous devons accomplir
ces devoirs. Par conséquent, tout ahmadi ne
doit pas oublier ceci : il ne faut pas se contenter
de participer à une cérémonie ou d’illuminer
[la mosquée], mais on doit également s’acquit-
ter du devoir lié à cette mosquée, examiner son
histoire et y réfléchir, puis se pencher sur sa
propre condition. À cet égard, le premier point
fondamental que je souhaite mettre en exergue
est que le Messie Promis (a.s.) a longuement
parlé à propos de la propagation de l’Islam en
Occident. C’est là le fondement de nos activ-
ités de prêche. À un endroit, il relate ceci au
sujet d’un rêve sur la propagation de l’Islam
en Occident : « Nous croyons certes au lever
du soleil à l’ouest, mais on m’a montré dans
un rêve que cet événement signifie que les
pays occidentaux qui sont depuis longtemps
dans les ténèbres de la mécréance et de l’égare-
ment seront illuminés par le soleil de la vérité
et auront part à l’Islam. » Il a fait cette affir-
mation avec une grande conviction. De ce fait,
nous devons garder espoir que l’Islam se ré-
pandra dans ces pays occidentaux, Insha Allah.
Il a également fait une prédiction en disant : «
Je me suis vu debout sur un pupitre dans la
ville de Londres, exposant la vérité de l’Islam
dans un discours très convaincant en langue
anglaise. Après cela, j’ai attrapé de nombreux
oiseaux qui se trouvaient assis sur des petits ar-
bres : ils étaient blancs, leur corps ressemblant
peut-être à des perdrix. J’ai interprété cela
comme suit : même si je ne m’y rends pas en
personne, mes écrits se répandront parmi ces
gens et de nombreux Anglais justes tomberont
amoureux de la vérité. En fait, jusqu’à au-
jourd’hui, très peu de personnes dans les pays
occidentaux ont adhéré aux vérités religieuses,
comme si Dieu avait donné le savoir de la re-
ligion à toute l’Asie et le savoir du monde à
toute l’Europe et à toute l’Amérique. La lignée
des prophètes était également restée du début
à la fin en Asie et que les perfections de la sain-
teté avaient également été accordées à ces per-
sonnes. Maintenant, Dieu veut faire preuve de
miséricorde à l’égard des Occidentaux. » En
somme Allah souhaite déverser Sa grâce sur
les habitants des pays occidentaux. Ce sont là
les directives, le souhait, la prière, l’heureuse
nouvelle du Messie Promis (a.s.). La commu-
nauté Ahmadiyya au Royaume-Uni œuvre en
ce sens aujourd’hui, ainsi que dans différents
pays du monde, aux États-Unis et dans
d’autres pays occidentaux, afin de transmettre
le véritable message de l’Islam. La mosquée
Fadl a également été construite dans ce but.
Comme je l’ai mentionné, Khawaja Kamal ud-
Din s’était rendu à la mosquée de Woking au-
paravant, mais après le décès du premier Calife
(r.a.), il n’a pas prêté le serment allégeance au
Califat. C’est pourquoi Chaudhry Fateh Mo-
hammad Sial, qui était avec lui à l’époque, a
eu du mal à travailler avec lui. Il s’est séparé
de lui, pour ensuite s’établir dans un autre en-
droit pour commencer à propager et transmet-
tre le message de l’Islam et l’Ahmadiyya. Par
la grâce d’Allah, il a connu le succès par la
suite. Ainsi, nous pouvons dire que Chaudhry
Fateh Mohammad Sial est le premier mission-
naire de la Jama’at Ahmadiyya envoyé ici en
tant que missionnaire. Et c’est à lui que revint
le premier fruit, en la personne de M. Corio,
qui était journaliste. Il se convertit à l’islam,
puis une douzaine d’autres personnes devin-
rent des musulmans ahmadis. La prédication
de Chaudhry Sahib se faisait principalement
par des conférences. Il transmettait le message
de l’islam en se rendant dans différents en-
droits, dans des clubs et des sociétés pour faire

des discours. Puis, le deuxième Calife rappela
Chaudhry Fateh Mohammad Saheb Sial de
Qadian et envoya Qazi Abdullah Saheb
comme missionnaire. Il travailla ici pendant un
certain temps : il était également un com-
pagnon du Messie Promis (a.s.). C’était une
tâche très difficile dans le contexte de la
guerre. La Première Guerre mondiale avait
éclaté et le travail de prédication était très dif-
ficile, mais ces personnes continuèrent à
prêcher. À l’époque de Qazi Sahib, la maison
de Star Street a été louée afin que la mission
dispose d’un lieu permanent. L’histoire raconte
également que lors du séjour de Qazi Sahib,
Hazrat Khalifatul Masih II (r.a.) a envoyé
Hazrat Mufti Mohammad Sadiq Sahib comme
missionnaire. Il y est resté de 1917 à janvier
1920. En 1919, Chaudhry Fateh Mohammad
Sahib Sial a été envoyé une nouvelle fois ainsi
que Maulvi Abdul Rahim Sahib Nayyar : ils
ont tous deux travaillé avec dévouement pour
prêcher l’Ahmadiyya. En 1920, le deuxième
Calife a demandé à M. Chaudhry Fateh Mo-
hammad Sial d’acquérir un terrain en An-
gleterre pour y construire une mosquée et y
établir une mission-house. Après de grands ef-
forts, un terrain a été acheté dans le quartier de
Putney pour la somme de 2 200 livres sterling.
Le deuxième Calife se trouvait à Dalhousie
lorsqu’il a reçu cette information. Il a alors or-
ganisé une grande cérémonie et a nommé cette
mosquée « Masjid Fadl ». Une campagne de
collecte de fonds a ensuite été lancée pour réu-
nir un maximum de fonds pour la construction
de la mosquée. Le terrain avait été acheté à un
Juif par M. Chaudhry Fateh Mohammad Sial.
Comme nous le savons, de nouveaux bâti-
ments ont été construits dessus : il y avait
autrefois une maison et environ une acre de
terrain à l’endroit où se trouve maintenant la
nouvelle mosquée. L’histoire nous indique en-
suite comment cette mosquée s’est développée
et a été construite. En 1924, pendant l’exposi-
tion de Wembley, certains dignitaires ont eu
l’idée de présenter, à l’occasion de cette expo-
sition universelle, différentes religions du
monde. Hormis le christianisme, dont les habi-
tants de l’Occident connaissaient bien les con-
ditions, ils ont voulu se renseigner sur d’autres
religions et faire venir à Londres leurs
représentants pour qu’ils donnent des con-
férences. Pour cela, ils ont également invité
Maulvi Abdul Rahim Sahib Nayyar, qui était
alors missionnaire, pour donner une con-
férence au nom de la communauté Ahmadiyya.
Maulana Nayyar Saheb a informé Qadian à ce
propos. À cette nouvelle, Hazrat Khalifatul
Masih II a accepté cette requête et a annoncé
qu’il enverrait un représentant pour présenter
les beautés de l’Islam. Et en même temps, il a
lui-même commencé à écrire un article dans
lequel il a présenté les beautés de l’Islam, ex-
pliqué son véritable enseignement. Cela a
donné naissance à un livre très épais qu’il a
rédigé pour la conférence, livre qui a été publié
sous le nom de « L’Ahmadiyya ou le véritable
Islam ». Quoi qu’il en soit, après cela, un con-
seil de représentants de la Jama’at a été con-
voqué au cours duquel Hazrat Mirza Bashir
Ahmad Sahib et Hazrat Abdul Rahim Sahib
Dard ont suggéré que c’était l’occasion pour le
Calife de s’y rendre personnellement, au lieu
d’envoyer un représentant. Quelques com-
pagnons devraient également l’accompagner.
Dès lors, il a été décidé que le Calife se
rendrait en Angleterre. En passant par Damas,
l’Égypte et d’autres lieux, il arriva en Europe,
accompagné de plusieurs personnes, dont
Chaudhry Zafarullah Khan et Hazrat Mirza
Sharif Ahmad, qui vinrent sur leurs propres
frais. De même, le Deuxième Calife finança
son voyage sur ses frais. Bref, Hazrat Khalifa
al-Masih II arriva en Angleterre en passant par
Damas, l’Égypte, l’Italie, la Suisse et la
France. Il arriva en Angleterre le 22 août 1924.
Il est intéressant de noter que le Calife avait eu
une vision avant son départ, lui montrant qu’il
débarquait au bord de la mer en Angleterre,
posant le pied sur une planche de bois et regar-
dant autour de lui comme un général victo-
rieux. Il entendit alors une voix annoncer : «
Guillaume le Conquérant ». Cela signifiait que
la conquête spirituelle de l’Angleterre par le
Calife était destinée à se réaliser, ce qui se
révéla par la suite. Les journaux rapportèrent
largement le voyage et l’arrivée du Calife en
Angleterre. Il débarqua à la gare Victoria de
Londres, après être passé par le port. C’est à
Victoria qu’il est descendu. De là, lui et sa
délégation sont arrivés devant la grande cathé-
drale Saint-Paul, la plus grande d’Angleterre.
Là, il s’est arrêté et a prié Dieu pour la victoire

de l’Islam et du monothéisme, puis il est entré
dans la ville avec sa délégation. Un logement
adéquat avait déjà été prévu pour son séjour :
il s’agissait d’une grande maison qui avait été
louée. Les sujets de la conférence religieuse,
des réunions privées et des conférences
publiques et la nouvelle du martyre de Nemat-
ullah Khan à Kaboul par lapidation, nouvelle
qui a été reçu lors du séjour, ont grandement
contribué à la renommée de la Jama’at Ah-
madiyya et de nombreux journaux en ont parlé.
Néanmoins, après ces événements, ce fut au
tour de la pose de la première pierre de la
mosquée, et cette tâche aussi a été accomplie
de façon magnifique et impressionnante, par la
grâce d’Allah, le Très Haut. L’histoire relate
que, même si la campagne de prédications au
Royaume-Uni avait commencé, le deuxième
Calife (r.a.) avait eu l’idée de créer une
mosquée, car le changement constant de mai-
son nuisait grandement aux travaux de prédi-
cation. Il fallait donc avoir un centre fixe pour
la communauté. Le fait de louer des maisons
dans un endroit ou dans un autre nuisait à l’im-
pact [de la prédication] en raison du manque
de constance.C’est pourquoi il s’est dit que [la
communauté] doit disposer de son centre. Mais
cela semblait difficile, car aucune mesure pra-
tique n’avait pu être trouvée jusqu’en 1919. Le
financement et l’obtention d’un terrain adéquat
à Londres, dans un quartier respectable et qui
n’était soumis à aucune condition ou restric-
tion légale, étaient autant de restrictions ma-
jeures à l’achat d’une maison et d’un terrain à
Londres et à la construction de bâtiments en
accord à ses souhaits. C’étaient là autant de
conditions qui devaient être remplies. Ensuite,
conscientiser [les membres] sur la nécessité de
sa construction et de son entretien, étaient au-
tant d’obstacles sur la voie [de ce projet]. Mais
Dieu a géré chaque aspect de la meilleure
façon possible et dans les meilleures condi-
tions. Premièrement, à propos de la levée de
fonds, après la fin de la guerre, il y eut une
période où la livre sterling a commencé à
déprécier. Lorsque le cours de la livre sterling
a beaucoup baissé, le deuxième Calife a
ressenti une forte envie de saisir cette oppor-
tunité. Il a considéré cette occasion comme une
aubaine et le 6 janvier 1920, c’est dans cet état
d’esprit qu’il rentrait chez lui après avoir fait
la prière de Dhour. À la mosquée, les fidèles
qui arrivaient en retard étaient en train de faire
leur prière, ce qui bloquait le chemin. Il s’est
alors arrêté et s’est assis là. Assis là, il a de-
mandé au Nazir Baitul Mal de contracter un
emprunt de quatorze à quinze mille roupies et
de l’envoyer en Angleterre. Cela permettrait
d’obtenir une somme importante en livres ster-
ling, car le taux d’échange baissait. Une fois
rentré chez lui, il a entériné cette campagne en
écrit : le Nazir Baitul Mal l’a également con-
signé en écrit. Mais lorsqu’il a finalisé la cam-
pagne au lieu de quatorze ou quinze mille
roupies, il a écrit trente mille roupies. Et au lieu
« d’emprunt », il a utilisé le mot « don ». Le
Calife explique que cela s’est fait spontané-
ment. Il consigna cet appel en écrit et le confia
à Nazir Baitul Mal lors de la prière d’Asr et de-
manda qu’on réunisse les gens après la prière
du soir (maghrib). La mosquée Moubarak était
très exiguë, et le délai d’annonce était très
court, mais malgré cela, ce premier appel rap-
porta 6000 roupies en don.Le deuxième jour,
l’appel fut présenté aux femmes, puis, dans
l’après-midi aux hommes dans la mosquée Al-
Aqsa, et finalement, l’annonce générale fut
faite dans le sermon prononcé le vendredi 9
janvier 1920. Jusqu’au 10 ou 12 janvier, les
contributions de Qadian avaient atteint douze
mille roupies, et cette pauvre communauté de
Qadian a fait un grand sacrifice en collectant
des fonds. Le Calife a déclaré que collecter au-
tant de fonds auprès de cette communauté
modeste n’était pas possible sans le soutien
divin, et qu’à son avis, la grâce spéciale d’Al-
lah était à l’œuvre dans cette collecte de fonds.
Il a déclaré que l’enthousiasme des gens était
remarquable, et que seuls ceux qui l’ont vu de
leurs propres yeux peuvent en saisir l’ampleur.
Les hommes et les femmes, comme enivrés,
étaient submergés par l’esprit de sacrifice et
donnaient des contributions généreuses. Un
jeune garçon, fils d’un homme pauvre et tra-
vailleur, a dit : « J’ai économisé 13 roupies et
demie ». À cette époque, 13 roupies et demie
avaient une certaine valeur, et même avec la
baisse des taux, cela correspondait encore à en-
viron une livre et demie. 
Missionnaire régional Ahmadiyya
Dosso Tél:98 59 28 72

Sermon du vendredi 18 octobre 2024, prononcé par Sa Sainteté le Calife, Hadrat Mirza
Masroor Ahmad, à la mosquée Moubarak, à Islamabad, Tilford au Royaume-Uni
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Le FER pour un financement pérenne de l'entretien routier

e Fonds d’Entretien
Routier est un Etablissement Public de Financement de 2e
génération créée par la loi 2017-37 du 22 mai 2017, modifiée

et complétée par l'ordonnance 2019-02 du 15 février 2019.
Le FER a en charge la mobilisation des ressources destinées à fi-
nancer l'entretien routier.
A travers ces diverses missions :
• Collecter, suivre et mobiliser les ressources pour le financement
de l'entretien routier ;
• Assurer le financement des programmes de protection du patri-
moine routier national et d'entretiens courants et périodiques du
réseau routier national ;

• Assurer exceptionnellement le financement des travaux dits d'ur-
gence qui peuvent subvenir à la suite d'un cataclysme ou d'un ac-
cident 
• Contribuer au financement de l'entretien des voiries urbaines et
des pistes rurales.
Conformément à la loi de sa création, le fonds d'entretien routier
finance les activités de certaines structures nées de la réforme du
secteur de l'entretien routier appelées les organismes bénéficiaires
du financement du FER à savoir :
• L'Agence de Maitrise d'Ouvrage Délégué à l'Entretien Routier
(AMODER) qui a en charge la mise en œuvre des programmes de
l'entretien routier établis par le ministère de l'équipement.
• L'Agence Nigérienne de la Sécurité Routière (ANISER) qui a en
charge la vulgarisation de la politique nationale de la sécurité
routière à travers des sensibilisations sur le respect du code de la
route. 
• La Cellule d'Audit Courant de l'Entretien Routier (CACER) s'as-
sure de l'audit technique et financier ainsi que le contrôle du fi-
nancement du FER.

Nouvelle école Privée de formation en santé
à Dosso, EPFS HALLASSAYE a ouvert ses
portes pour la rentrée academiques 2024-
2025 et forme dans les filières : 
Agent de Santé de Base ASB, Agent de Santé
Communautaire ASC,Vendeur en Pharma-
cie.


